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émergents du monde contemporain afin d’en éclairer les enjeux cruciaux. Les 

enjeux climatiques, la gestion de l’eau, la production agricole, la sécurité alimentaire, 

l’accès aux soins de santé ont fait l’objet d’analyse dans ce présent numéro. RIGES 
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pensée géographique dans cette globalisation et mondialisation des problèmes qui 

appellent la rencontre du travail de la pensée prospective et de la solidarité des 

peuples. 
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Résumé 

Brazzaville, capitale de la République du Congo, connait une croissance urbaine très 

rapide et le mouvement intense de colonisation des espaces périphériques peu aménagés 

se double d’une dégradation des rares infrastructures et équipements de base dans les 

quartiers périphériques, à l’exemple de Simba-pelle. Situé au nord de Brazzaville, dans 

l’arrondissement 6 Talangaï, ce quartier se caractérise par des difficultés majeures de ses 

habitants à accéder aux services sociaux de base (soins, éducation, eau, électricité), à un 

habitat décent et à un réseau d’assainissement et de transport modernes. Du fait de son 

relief et de la fragilité du sol sablonneux, le quartier est exposé à de fréquentes 

catastrophes naturelles (érosion, inondations, ensablement) et au dysfonctionnement de 

réseaux de services à population qui font dégrader les conditions de vie de celle-ci. 

L’objectif visé par la présente étude est de montrer les facettes de la précarité de la vie des 

populations de ce quartier. Pour ce faire, outre la recherche documentaire, la recherche 

est basée sur une enquête sur le terrain, à partir d’un échantillon de 150 ménages identifiés 

de façon aléatoire dans le quartier. Les résultats de cette étude montrent que les 

populations de Simba-pelle sont confrontées aux problèmes d’accès aux infrastructures et 

équipements de base. En effet, 70¨% de ménages ne sont pas abonnés à la congolaise des 

eaux ; 79% déversent les eaux usées domestiques à l’air libre. Pour endiguer ce 

phénomène, les pouvoirs publics, avec l’appui des partenaires multilatéraux, notamment 

la Banque mondiale, tentent de promouvoir les opérations de restructuration des 

quartiers précaires. 

Mots clés : Quartier précaire, Talangaï, Simba-pelle, Congo-Brazzaville. 
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PRECARITY IN THE SIMBA-PELLE OUTLYING DISTRICT TALANGAÏ-

BRAZZAVILLE (REPUBLIC OF CONGO) 

Abstract 

Brazzaville, capital of the Republic of Congo, is experiencing very rapid urban growth 

and the intense movement of colonization of poorly developed peripheral spaces is 

coupled with a deterioration of the few basic infrastructures and equipment in the 

peripheral districts, the example of Simba-pelle. Located in the north of Brazzaville, in the 

district 6 Talangaï, this neighborhood is characterized by major difficulties for its 

residents in accessing social services basic (healthcare, education, water, electricity), to 

decent housing and to a sanitation and health network modern transport. Due to its relief 

and the fragility of the sandy soil, the district is exposed to frequent natural disasters 

(erosion, floods, silting) and to malfunctioning of population service networks which 

cause the living conditions of this one. The objective of this study is to show the facets of 

the precariousness of the lives of populations of this district. To do this, in addition to 

documentary research, the research is based based on a field survey, based on a sample 

of 150 randomly identified households in the neighborhood. The results of this study 

show that the populations of Simba-pelle are faced with problems of access to basic 

infrastructure and equipment. In fact, 70% of households do not subscribe to Congolese 

water; 79% discharge domestic wastewater in the open air. To stem this phenomenon, the 

public authorities, with the support of partners multilaterals, including the World Bank, 

are trying to promote operations restructuring of precarious neighborhoods. 

Keywords: Precarious neighborhood, Talangaï, Simba-pelle, Congo-Brazzaville. 

Introduction 

Pendant des siècles, les villes ont été magnifiées, glorifiées comme des lieux 

d’émancipation, de modernité et de progrès par excellence. De nos jours, dans plusieurs 

villes du monde, notamment dans les pays en développement, naissent et se développent 

des quartiers précaires où sévissent la misère, l'insécurité et les interrogations sur le futur. 

Selon Granotier, « dans les ceintures de misère qui entourent les grandes villes du tiers 

monde, plus de 200 millions d'êtres humains vivent dans des conditions 

concentrationnaires. Leur environnement ? Des ruelles boueuses flanquées de baraques 

en planches, tôles et matériaux de récupération. Leurs aspirations ? Assurer une maigre 

pitance à des enfants faméliques, se protéger d'une éviction policière toujours possible, 

survivre au jour le jour » (B. Granotier, 1980, p.7).                                                                            

Tout le monde est d’accord du constat : l’urbanisation non maitrisée engendre plusieurs 

conséquences impactant négativement le cadre de vie des populations urbaines. 



Revue Ivoirienne de Géographie des Savanes, Numéro 18 Juin 2025, ISSN 2521-2125 

              ISSN-P : 3006-8541 

508 
 

Le Congo qui connait une urbanisation rapide sous l’effet conjugué de l’accroissement 

naturel et de l’exode rural n’est pas épargné de ce constat.  Brazzaville, sa capitale, est 

confrontée à des problèmes considérables, notamment : une très forte croissance 

démographique, une modalité d’urbanisation marquée par l’étalement urbain plutôt que 

la densification, les lotissements diffus et irréguliers, les difficultés des pouvoirs publics 

à maitriser l’urbanisation et à financer la production et l’entretien des services urbains de 

base, ce qui laisse des milliers de personnes mal logées, précarisées voire exclues. Autant 

des situations qui ont entrainé une multiplication et un développement important des 

quartiers insuffisamment pourvus de services urbains de base. L’éradication, le 

réaménagement, la réhabilitation in situ ou la restructuration de ces quartiers précaires 

constitue un défi pour un développement urbain durable, la lutte contre la pauvreté et les 

inégalités sociales. Ceci est d’autant plus important et urgent que l’on sait que le Congo 

est devenu un pays de citadins avec un taux d’urbanisation d’environ 60% (J.B. 

Mifoundou et C.C. Okouya, 2024, p. 3).  

Au moment où Brazzaville connait une urbanisation rapide et non maitrisée, les quartiers 

précaires se multiplient. Les populations de ces quartiers, dont celles de Simba-pelle, sont 

confrontées aux problèmes d’accès aux infrastructures et équipements de base, exposées 

aux catastrophes naturelles (érosions, inondations et ensablement). Pour mieux cerner les 

problèmes de précarité dans le quartier périphérique de Simba-pelle, l’étude tente de 

répondre à la préoccupation suivante : Quels sont les problèmes de précarité auxquels est 

confronté ce quartier périphérique de Brazzaville ? 

1. Présentation de la zone d’étude 

Simba-pelle est un quartier bâti sur le flanc et basfond d’une colline sablonneuse. Le 

climat y est de type tropical humide. Les précipitations sont plus ou moins importantes 

l’année. La végétation est constituée de savanes, d’arbustes et d’arbres fruitiers.  

Sa population est estimée à 38 833 habitants (19 055 hommes et 19 778 femmes). Il est 

limité au Nord par le quartier Maman Mboualé (Q69) ; au Sud-Ouest par le quartier 

Gaston Lenda (Q67) ; au Sud-Est par le quartier Joseph Ngobali (Q65) ; à l’Est par le 

quartier Ngamakosso (Q610).  

Au plan administratif, le quartier fait partie d’un plus vaste ensemble, l’arrondissement 6 

Talangaï, totalisant une population estimée en 2023 à 390 459 habitants dont 192 992 

hommes et 197 467 femmes, et sa superficie modifiée couvre 19,33 km2 , soit 1.933 ha  et 

subdivisé en 10 quartiers répartis comme suit : quartiers 601 Mpila, 602 Intendance, 603 

Texaco Tsiémé, 604 Fleuve Congo, 605 Joseph Ngobali, 606 Champ de Tir, 607 Gaston 
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Lenda, 608 Simba-pelle, 609 Maman Mboualé et 610 Ngamakosso (Figure 1). Les limites 

actuelles de l’arrondissement sont définies par la loi 10-2011 du 17 mai 2011. 

Figure 1 : Situation du quartier Simba-pelle dans l’arrondissement 6 Talangaï à 

Brazzaville 
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Source : Données municipales, septembre 2022 

2. Méthodologie 

Pour réaliser cette étude, l’approche méthodologique adoptée est basée sur la recherche 

documentaire, l’enquête de terrain, l’utilisation du matériel de travail, le traitement et 

l’analyse des données.  

2.1. Recherche documentaire 

La recherche documentaire a été menée dans les bibliothèques, sur internet et dans les 

administrations publiques (Mairie de l’arrondissement 6 Talangaï, Mairie centrale de 

 Quartier Simba Pelle 
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Brazzaville, les Ministères des transports, de la santé et de la population, de la 

construction et de l’urbanisme, de l’aménagement du territoire). 

2.2. Enquêtes de terrain 

Les enquêtes de terrain ont consisté à administrer un questionnaire auprès des chefs de 

ménages qui vivent dans ce quartier et qui sont directement concernés par la précarité 

afin de recueillir les données relatives à l’accès aux services sociaux de base. 

Le choix des enquêtés s’est porté sur les chefs de ménage ou la maîtresse de maison. En 

l’absence de ces derniers, un membre du ménage âgé de 18 ans minimum est interrogé.  

En tenant compte du temps et des moyens financiers à notre disposition, l’échantillon 

choisi (choix raisonné) pour réaliser cette étude est de 150 ménages, identifiés de façon 

aléatoire dans le quartier.  

2.3. Entretiens 

Les entretiens ont été menés auprès des personnes ressources, notamment chez le chef du 

quartier, les infirmiers des centres de santé, les directeurs des écoles publiques et privées, 

les chefs de blocs, les chefs de ménages, les vendeurs et autres individualités. Au cours de 

ces entretiens, nous avons longuement discuté de la gestion quotidienne des problèmes 

que les populations rencontrent. Les échanges occasionnels avec les jeunes nous ont 

permis de nous faire une idée de leurs préoccupations et de leurs attentes en exprimant 

un vœu que : « La puissance publique leur vienne en aide ». 

2.4. Matériel de travail 

Pour la collecte, le traitement et l’analyse des données de terrain, les logiciels Microsoft 

Word, Microsoft Excel et SPSS ont été utilisés. La réalisation des cartes s’est faite à l’aide 

du Logiciel Arc Gis. Un appareil photo numérique a été utilisé pour la prise de vues sur 

le terrain.  

3. Résultats 

3.1. Causes de peuplement du quartier Simba-pelle 

A Brazzaville, la problématique de l’accès aux infrastructures et équipements de base, aux 

logements décents par les populations défavorisées des quartiers précaires est 

directement liée à la question foncière. Le besoin croissant d'avoir un lopin de terre pour 

prétendre mieux vivre s'aggrave au fil de temps. Ce qui conduit les populations à occuper 

des sites impropres à la construction. Les migrations résidentielles comptent parmi les 

causes de la croissance spatiale de la ville de Brazzaville. Ce sous point analyse l’origine 
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géographique des ménages installés dans le quartier périphérique de Simba-pelle et les 

motifs de leur déplacement. L’enquête montre que les ménages installés dans le quartier 

Simba-pelle proviennent majoritairement des quartiers centraux et péricentraux de la ville 

(42%), plutôt que de la campagne et autres villes du pays (27%) ou des quartiers du même 

arrondissement (31%).  Il est intéressant de connaître les raisons qui motivent les ménages 

habitant les quartiers centraux et péricentraux à les quitter pour s’installer à la périphérie 

(planche 1). 

Planche 1 : Origine géographique des enquêtés et motifs de migration 

  

 

 

 

 

 

 

Source : Enquête personnelle, septembre 2022 

Le peuplement du quartier Simba-pelle est donc avant tout le résultat des migrations intra 

urbaines, autrement dit la conséquence de la relocalisation des ménages ayant vécu 

auparavant dans les quartiers anciens. 

L’analyse des motifs de migration des ménages brazzavillois vers les quartiers 

périphériques montre que l’héritage familial, la recherche des logements à faible prix et 

le désir de devenir propriétaires constituent les principaux motifs de déplacements. Ces 

trois raisons ont poussé respectivement 60%, 20% et 20% des ménages à habiter le quartier 

Simba-pelle. 

3.2. Typologie d’habitations au quartier Simba-pelle 

À Brazzaville, le développement rapide et non maîtrisé de la ville notamment dans les 

quartiers périphériques peut être justifié par les besoins accrus des citadins en logements. 

La satisfaction de ce besoin vital passe par l'occupation à un rythme effréné des espaces 

non aedificandi de la part de certaines populations défavorisées à la recherche d'une 

meilleure qualité de vie. Le quartier périphérique de Simba-pelle est une parfaite 

illustration de cette démarche. Sa morphologie se caractérise par un développement 

anarchique et dense de l’habitat. Les enquêtes menées dans ce quartier nous permettent 
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d’affirmer que la typologie des habitations varie suivant la situation sociale du chef de 

ménage. On note des habitations de divers standings liés aux matériaux de constructions 

utilisés (Planche 2). Cette diversité des matériaux de construction est aussi valable pour 

les murs de clôture. En effet, 90,66% des constructions sont réalisées en matériaux 

durables (briques agglos) contre 9,34% en matériaux non durables (tôles, planches, etc.). 

Toutefois, les constructions ne sont pas adaptées au réchauffement climatique. Car, 

construite en majorité avec les briques agglomérées, les habitations ne tiennent pas 

compte de la chaleur générée par la hausse de la température.  

Planche 2 : Typologie des habitations dans le quartier Simba Pelle 

 

 

 

 

(Prise de vue : J.B. Mifoundou, mars 2025) 

La question du logement est liée à la problématique foncière se caractérise, entre autre, 

par un manque de cohérence entre le système moderne de réglementation foncière et le 

droit coutumier. Ce dernier donne le droit aux propriétaires coutumiers d’aménager et de 

lotir en lieu et place de l’administration, souvent en méconnaissant les règles d’urbanisme 

et d’aménagement. Celles-ci ne sont pas souvent appliquées lors de la création du foncier 

urbain, notamment dans les quartiers périphériques. Le quartier Simba-pelle s’est formé 

sans plan de lotissement ou d’aménagement approuvé par l’autorité compétente. Les 

statuts d’occupation du sol très fragiles pour ceux qui s’y sont installés. Simba Pelle se 

développe généralement sur les zones inconstructibles (bas-fond et flanc d’une colline 

sablonneuse), exposant les habitations aux catastrophes naturelles (planche3).  

Planche 3 : Habitations victimes des phénomènes naturels 

 

 

 

 

 

 

Prise de vue : J.B. Mifoundou, 2022 
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Construction menacée par l’érosion, rue Boya, Simba Pelle  

 

 

Habitation engloutie par le sable, rue Andzounou, 
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Dans ce quartier, une majorité de constructions ne disposent pas de permis de construire. 

En effet, 10 ménages seulement, sur 150 enquêtés, sont détenteur de permis de construire 

soit 140 ménages n’en disposent pas. Pour ce qui est du statut d’occupation du sol, 

seulement 1,33% des ménages enquêtés disposent d’un titre foncier, le reste des ménages, 

soit 98,67%, ne détiennent que des titres précaires (attestation de vente, avis 

d’appréciation, permis d’occuper, etc.). 

3.3. Les difficultés d’accès à l’électricité et à l’eau au quartier Simba-pelle 

3.3.1. Le difficile accès à l’électricité  

Source du développement, l’électricité en République du Congo est fournie par l’Energie 

Electrique du Congo (E2C). Cette énergie est d’autant plus importante que l’objectif 7 des 

ODD prévoit garantir l’accès de tous à des services énergétiques fiables, durables et 

modernes, à un coût abordable. Cependant, s’alimenter en électricité au quartier Simba-

pelle est devenu une préoccupation majeure pour les ménages enquêtés. Le branchement 

se fait à des coûts très exorbitants empêchant ainsi les ménages défavorisés d’accéder à ce 

bien. Pour les ménages qui en bénéficient, ils déclarent la mauvaise qualité d’électricité 

fournie par la société. Celle-ci se caractérise par des délestages à répétition, des factures 

en forme de surenchère, des pertes d’aliments en conservation dans des foyers et l’absence 

de l’éclairage dans les artères publiques. L’enquête de terrain sur le nombre des abonnés 

dans l’aire d’étude montre que 65% des enquêtés ont un branchement, soit 35 % n’en ont 

pas. Celle menée sur les moyens d’éclairage utilisés par les non abonnés à la société E2C 

donne les résultats ci-après (Figure 4). 

Figure 4 : Différents moyens d’éclairage utilisés par les non abonnés à la société E2C 

 

 

 

 

 
 

Source : Enquête personnelle, septembre 2022 

3.3.2. Le difficile accès à l’eau de La Congolaise Des Eaux (LCDE) 

Fournir une eau saine et salubre a toujours suscité des enjeux et des querelles multiples 

pour les sociétés humaines. Pourtant, la surface de la terre est recouverte à 70% d’eau. 

Malgré cette abondance à l’échelle planétaire, de fortes inégalités caractérisent l’accès à 
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l’eau pour les besoins de l’Homme qui se sont diversifiés au fil du temps. Depuis sa « 

domestication » en lien avec la croissance démographique et spatiale, l’eau a subi de 

profonds bouleversements dans son essence. De cette diversité d’eau, née de ces 

dynamiques sociales et techniques, c’est surtout l’accès à une « eau potable » ou de « 

qualité améliorée » grâce à des procédés techniques modernes qui constitue le défi de 

notre ère. Il est souvent dit que « l’eau c’est la vie », cette assertion confirme l’importance 

primordiale de cette ressource. Cependant, l’accessibilité à l’eau potable n’est toujours pas 

totale et permanente dans des nombreux pays au monde. Toutefois, des efforts sont 

consentis au niveau international et national afin de résoudre tant soit peu le problème 

d’accessibilité à l’eau potable. 

Cependant, s’alimenter en eau de LCDE au quartier Simba-pelle est une préoccupation 

majeure pour les ménages enquêtés. Le branchement se fait à des prix élevés empêchant 

ainsi les ménages à faible revenu d’accéder à ce bien. Pour les ménages qui en bénéficient, 

ils fustigent la mauvaise qualité d’eau fournie par la société LCDE. Celle-ci contient 

parfois des résidus impropres à la consommation. Il arrive des jours où l’eau fournie, avec 

délestage, par la société LCDE contienne des dépôts avec une couleur douteuse. Pourtant, 

ne dit-on pas que l’eau potable est incolore, inodore et sans saveur ?  

Il est important de souligner que le difficile accès à l’eau de la société LCDE au quartier 

Simba-pelle peut être justifié par la morphologie du site, forte pente, au sol sablonneux 

dans les tourments des érosions hydriques, jadis déclarée zone non aedificandi par les 

documents d’urbanisme de 1980. Selon l’enquête de terrain, 70% de ménages ne sont pas 

abonnés à la société LCDE, soit 30% seulement des abonnés. Les non abonnés font recourt 

à diverses sources d’approvisionnement suivant la planche 4. 

Planche 4 : Quelques statistiques sur l’eau 

 

  

 

 

 
 

Source : Enquête personnelle, septembre 2022 
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3.4. Le difficile accès aux services d’assainissement 

3.4.1. La gestion des eaux domestiques 

L’absence ou l’insuffisance de services urbains de base caractérise les villes congolaises. 

A Brazzaville, il n’existe quasiment pas de réseau collectif d’évacuation des eaux usées 

domestique. Deux systèmes d’évacuation se juxtaposent sur l’ensemble de la ville en 

fonction de l’ancienneté ou de la situation des quartiers. Le mode d’assainissement 

existant dans la plupart des quartiers est de type individuel. Ce sont les fosses septiques 

en puits perdus, les puisards, les rues et les caniveaux qui sont utilisés pour l’évacuation 

des eaux usées. 

En effet, 79% des ménages enquêtés déversent les eaux souillées à l’air libre (dans la rue, 

la cour de la parcelle). Ces eaux transforment certaines rues en véritable rigoles ou 

cloaques où s’échappent des odeurs pestilentielles nuisibles à la santé humaine. Ce mode 

d’évacuation malsain est dû à un manque de prise de conscience de la part des 

populations, mais aussi à l’absence d’un réseau d’évacuation des eaux usées engageant 

ainsi la part de responsabilité des gouvernants. L’évacuation des eaux usées domestiques 

par caniveaux ne représente que 8%. Il est à souligner qu’il n’existe quasiment pas de 

caniveaux fermés dans le quartier Simba-pelle. Les ménages ayant des puisards ne 

représentent que 13% (figure 7), taux jugé faible au regard de l’évacuation à l’air libre, 

pourtant ce mode est plus hygiénique que les précédents. Ce faible taux peut s’expliquer 

par les faibles moyens financiers que dispose le propriétaire de la parcelle, la mauvaise 

gestion de son revenu ou par un manque de volonté de sa part. 

Figure 7 : Principales modes d'évacuation des eaux usées domestiques 

 

 

 

 

 

 
 

 

Source : enquêtes personnelles, septembre 2022. 
 

Somme toute, les résultats obtenus concernant les pratiques de gestion des eaux usées 

domestiques dans les quartiers enquêtés montrent que le système de tout à l’égout est 

quasi inexistant, la gestion des eaux usées constitue un véritable problème qui devrait 

interpeller la conscience des gouvernés et des gouvernants. 
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3.4.2. La gestion des ordures ménagères 

La multiplication des dépotoirs dans l’arrondissement n°6 Talangaï est source de 

développement de nombreuses maladies dues à un environnement pollué. Il s’agit 

principalement des diarrhées et du paludisme. La méthode utilisée pour se débarrer des 

ordures ménagères à Simba-pelle reste l’enfouissement, le brûlis, l’accumulation à l’air 

libre (dépotoirs sauvages) et les ramasseurs privés. D’après l’enquête de terrain, ces 

méthodes représentent respectivement 10% ; 13 % ; 65% ; 12% des ménages enquêtés 

(Planche 5). 

Planche 5 : Principaux modes d’évacuation des ordures ménagères et dépotoir 

sauvage 

  

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

Source : enquêtes personnelles, septembre 2022 

3.5. La question de mobilité urbaine 

Les milieux urbains sont des territoires de rencontre entre plusieurs personnes et des 

zones d’échanges de biens et d’accès aux différents services urbains. Ceci suppose un 

fréquent mouvement dans l’espace et dans le temps. Ce mouvement est caractérisé par la 

mobilité qui est une aptitude à atteindre différents points de l’espace et à entreprendre les 

activités qui sont dispersées ici et là. La mobilité en milieu urbain est donc l’ensemble des 

déplacements qui s’effectuent à l’intérieur d’une agglomération. Entendons par 

déplacement, l’action pour une personne de se rendre d’un lieu à un autre dans un temps 

donné en utilisant un ou plusieurs modes de transport pour y réaliser une activité. 

A Simba-pelle, toutes les routes sont presque en mauvais état. Les principaux moyens de 

transport utilisés sont les bus, les taxis, les voitures personnelles, les motos à deux roues 

et la marche (Figure 9). 
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Figure 9 : Principal moyen de transport motorisé utilisé par les chefs de ménages 

 

 

 

 

 

Source : enquêtes personnelles, septembre 2022. 

La figure 9 montre les principaux moyens de transport motorisé empruntés par les chefs 

des ménages. 73% des ménages utilisent les bus (transport en commun), 25 % des 

ménages se déplacent à l’aide des motos à deux roues. Les taxis et voitures personnelles 

ne sont empruntés que par 2% des enquêtés. 

4. Discussion 

Un nombre important des travaux ont abordé le problème de précarité dans les quartiers 

périphériques de Brazzaville. Pour C. Ditengo et al. (2018, p.176), les méthodes 

d’occupation spatiale, les conditions de vie, l’incidence des problèmes environnementaux 

sur les populations ne cessent de se poser avec acuité dans les quartiers périphériques 

d’Itsali et de Case Barnier à l’ouest de Brazzaville. Dans ces deux quartiers, les 

populations n’ont pas l’accès facile à l’eau potable, aux services sociaux de base, à 

l’électricité, aux transports en commun, etc. M. Pain (1979, p.17) ; P. Vennetier et A. Auger 

(1980, p.35), considèrent que la croissance spatiale se fait grâce à des conditions physiques 

(morphologie du site) adaptées. 

Dans les quartiers périphériques de Brazzaville, l’utilisation des dépotoirs sauvages, des 

ravins, des poubelles et parcelles abandonnées reste, pour l’instant, l’une des solutions 

fiables utilisées par les ménages pour se débarrasser de leurs déchets. De même, en 

République du Cameroun, F. Charnay (2005, p.167) met l’accent sur la ville de Yaoundé, 

qui ne cesse de rencontrer les mêmes problèmes dans la gestion des ordures ménagères. 

Cependant, Pripod (2006, p.22) et H. Nzoussi (2014, p.66), mettent en relief l’incessante 

croissance démographique de la ville de Brazzaville ainsi que ses conséquences sur 

l’empreinte écologique. Tous réclament, néanmoins, la mise en place d’une politique 

environnementale adéquate afin de créer dans ces quartiers des conditions de vie 

humaines appréciables par tous. 

Nonobstant les variables utilisées dans cette étude pour analyser la précarité des ménages, 

il en existe d’autres. En effet, l’urbanisation accélérée et non contrôlée de la ville entraine 
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l’éparpillement de l’habitat à travers la ville (l’habitat planifié ou administré ainsi que 

l’habitat auto-construit à l’occidental). De même, la majorité des habitations de 

l’agglomération urbaine de Brazzaville ne tiennent pas compte de la nature du climat, 

précisément de la chaleur et de la ventilation (P. Moundza, 2021, p.54). 

Pour J.P. Nicolas (2012, p.27), le premier niveau d’appréciation de la vulnérabilité des 

ménages concerne les aspects de mobilité quotidienne, donc en rapport avec les dépenses 

de transport des ménages. Plusieurs travaux portant sur la mobilité indiquent que l’accès 

à l’automobile conditionne une meilleure intégration sociale. L’automobile est ainsi prise 

comme élément de base pour le calcul du seuil de vulnérabilité des ménages, à travers 

deux critères : l’accès ou non à la voiture et, pour les ménages disposant d’une voiture, le 

budget consacré à son entretien et à l’achat du carburant. En considérant la mobilité 

quotidienne, notamment les déplacements contraints pour le travail et les études, et les 

différences de revenus entre les ménages, il est possible d’établir un seuil de vulnérabilité 

potentielle. Celui-ci détermine le niveau de taux d’effort à partir duquel, la situation peut 

être jugée potentiellement risquée pour les ménages en cas de hausse des coûts des 

transports. 

Conclusion 

La croissance urbaine à laquelle Brazzaville est confrontée connaît des proportions 

inédites par son ampleur et par sa rapidité. Celle-ci s'est traduite sur le plan spatial par 

l'extension de la ville ; sur le plan démographique par l'augmentation du nombre de ses 

habitants. Cette situation n'a cependant pas été suivie par la construction des équipements 

et infrastructures de base. En effet, Simba-pelle connait un aménagement inégalitaire. Les 

populations vivant dans ce quartier se sentent abandonnées à elles-mêmes, faute 

d'équipements nécessaires pour résoudre leurs problèmes comme ceux ayant trait à 

l'assainissement et à l’accès aux équipements socio-collectifs adéquats. Ce qui entraine 

l'adoption de pratiques individualistes qui ne sont pas de nature à apporter des solutions 

durables aux problèmes posés par le milieu. En outre, du fait des conditions socio-

économiques assez précaires dans les ménages, les comportements adoptés par les 

populations ne garantissent pas une amélioration d’un environnement sain et 

harmonieux. 

Enfin, étant donné l’acuité actuelle des questions de la croissance urbaine et de la précarité 

dans le quartier périphérique de Simba-pelle, nous proposons deux axes prioritaires 

d’intervention : élaborer, actualiser, vulgariser et appliquer les politiques publiques en 

matière d’aménagement, d’urbanisme, de gestion foncière et immobilière afin d’améliorer 

le cadre de vie des populations et accroître l’accès au logement des classes moins aisées 
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dans des sites viabilisés ; mettre en place des stratégies en vue du développement des 

transports urbains. 
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